
Caserne d'artillerie à La Rochelle

43. SEJOURNE Adrien Arthur.

Troisième de la famille, Adrien Arthur, naît le 20
octobre 1882, rue du Pignon, à Ars.

Fils de Jean Baptiste Séjourné, cultivateur et de Marie Augustine Caillaud qui
se marient en 1875. Ils auront quatre enfants.

L’aînée, Marie Augustine, naît en 1876 rue des Ormeaux. Elle épouse Jean
Jules Cochard en 1905.
Le second, Etienne Augustin, naît en 1877 rue des Forges. Il épouse Marie
Louise Neveur en 1903. Il est mobilisé au début de la guerre, mais passe
rapidement dans l’auxiliaire pour raison de santé.
Après Adrien Arthur, naît Adèle en 1884. Elle épouse Pierre Chasseigne en
1916 à Bordeaux.

Après  sa  scolarité,  Adrien
passe  le  Certificat  d’Études
Primaires.
Au  Conseil  de  Révision  de
1903,  il  est  ajourné  pour
faiblesse. Il est encore ajourné
en  1904.  En  1905,  il  passe
dans les services auxiliaires à
cause  de  sa  faiblesse
chronique.
Il se marie en 1906 avec Marie
Eugénie Tardy à la Couarde.

A la mobilisation générale, il est rappelé le 2 août 1914. Il reste aux services
de l’artillerie, place Saint-Martin à La Rochelle.
Le 31 janvier 1915, il passe au 18ème Régiment d’Infanterie (18ème R.I.).



Photo DH prise  le 21 septembre 2017.

Monument aux Morts du cimetière d’Ars

Adrien rejoint le régiment qui part pour le Chemin des Dames.
Il  tombe malade en arrivant dans ce secteur. Il est évacué début février à
Courville au sud de Fismes et à l’ouest de Reims. Il est atteint de broncho-
pneumonie. Adrien Arthur Séjourné décède 10 février 1915 de sa maladie
dans l’ambulance 11/2 de Courville.

Lu  dans  le  Soldat  Rétais  n°5  du  1er mars  1915 : « Tombé  au  Champ
d’Honneur : Séjourné Adrien, auxiliaire, parti au Front le 20 janvier, mourut le
10 février 1915 d’une congestion pulmonaire ».
Son corps restera dans la Marne. 
Il repose dans la Nécropole Nationale de La Croix Ferlin à Bligny (Marne),
dans la tombe n°2059, à côté de 4650 compagnons d’armes

 

                                        .



Plaque sur tombe familiale

En sa mémoire, une plaque est posée sur la tombe de son épouse, Marie
Eugénie Tardy qui s’est remariée avec Oscar Aunis.


